
 
 

Watten c’est aussi… 
 

L’Aa, fleuve côtier, qui traverse la ville et 
permet le passage des péniches, la 
navigation de plaisance et la pêche. 
Promenades sur les traces de l’ancienne 
Colme, l’ancienne écluse de Wattendam et 
l’écluse sur le cours de la Haute Colme. 

La Houlle, affluent de l’Aa, paradis des 
pêcheurs et des plaisanciers. 

De nombreuses balades à faire au fil de 
l’eau sur les canaux et dans les marais. 

Des circuits de randonnée à faire à pied, à 
vélo ou à cheval, le GR 128 traverse la 
commune. 

Des promenades au cœur même de la ville 
qui vous conduiront vers les écluses de 
Wattendam. 

Grâce à la présence de boisements et du 
marais, Watten possède des sites à fort 
intérêt écologique pour la flore, sur l’Aa et en 
bordure nord du marais audomarois et du 
Parc Naturel Régional. 
 

  Réserve Unesco « Man and Biosphere »   

 
 

Un camping et d’autres dans les environs 
immédiats, une aire de camping-cars, 
ainsi que des gîtes pour un ou plusieurs 
jours. 

Une halte nautique et des services liés à 
l’activité nautique de plaisance Des 
commerces d’alimentation et de services, 
des artisans, des restaurants, des banques, 

une poste. 

Un marché le vendredi matin.  

 

 

 
  

atten, traversée par l’Aa, forme avec sa 

« Montagne » à 72 mètres d’altitude, le 
dernier maillon de la chaîne des Monts de 

Flandre. A la limite de la plaine maritime flamande, Watten 
n’est qu’à quelques enjambées de Saint-Omer et de son 
marais et à une trentaine de kilomètres de Dunkerque et des 
vastes plages du littoral. Cité de 2600 habitants, Watten, 
dont le nom signifie « passage à gué », a su conserver et 
entretenir les vestiges des siècles passés qui font sa fierté. 
Lorsque la mer couvrait encore ces terres aujourd’hui bâties 
et cultivées, des peuplades romaines avaient choisi de 
s’établir à Watten, elles furent détrônées par les francs, eux-
mêmes chassés par les normands qui détruisirent la ville en 
881. C’est la présence monastique qui sauva Watten de 
l’abandon. Un prêtre décida en 1072 de fonder un monastère 
sur la Montagne de Watten. Au cours des siècles, la cité fut 
l’enjeu de nombreux combats et subit les discordes entre 
souverains de France, d’Angleterre, de Flandre et d’Espagne 
auxquels elle appartient alternativement jusqu’en 1678 date 
de son retour définitif à la France. Dès la fin du 19ème 
siècle, la cité connut une industrie florissante (tuilerie, 
filature, chantiers de bateaux), dont l’essor fut facilité par la 
position géographique de la ville, carrefour de voies de 
communications. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

Visites guidées possibles, se renseigner 

auprès de Watten Tourisme.  

 

 

 

Watten 
Découverte nature et histoire 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Une bouffée de dépaysement entre 

Flandre et Artois 

 

Watten, traversée par l'Aa, forme avec sa 

Montagne de 72 mètres d'altitude, le dernier 

maillon de la chaîne des Monts de Flandre. 

Watten a su garder de nombreux vestiges de 

son riche passé. 
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Sceau de l’abbaye 

de Watten, XIIIe 

siècle 

 

Maison des Archers de Watten 

Watten Tourisme 

+33. (0)3.21.88.27.78 

tourisme@watten.fr 

www.watten.fr/tourisme 
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 La Maison des Archers   

 
 

Le tir à l’arc prend de la hauteur grâce à cet 

espace d’exposition dédié au tir à l’arc sur 

perche verticale. Depuis les origines du tir à 

l’arc, de la préhistoire au moyen âge jusqu’à 

nos jours, cette discipline, d’abord militaire 

puis sportive, est toujours très pratiquée aux 

Pays-Bas, en Belgique et dans le Nord de la 

France. La Maison des Archers vous raconte 

toute la richesse de l’histoire et des traditions 

de cette pratique sportive locale. 

 

 L’église Saint-Gilles  

 
 

Fondée vers 1236, l’église Saint-Gilles a subi 

de nombreuses modifications qui ont 

pourtant épargné la tour aujourd’hui classée 

Monument Historique et qui a été 

entièrement restaurée. Le clocher porche en 

briques de sable est orné de motifs 

géométriques en briques rouges. L’édifice 

abrite des pièces de mobilier de l’abbaye. 

 

  Vitraux de l’église inscrits monument historique   

 

 Le mont de Watten a toujours été considéré comme un 

endroit éminemment stratégique entre la Flandre et l’Artois  

 

 La tour de l’abbaye  
« Notre-Dame du Mont »  

 

 

u XIème siècle, le prêtre Olfride fit venir des 

moines augustins au sommet du mont de « 

Notre Dame du Mont de Watten ». Le comte de 

Flandre Thierry d’Alsace fit du monastère de Watten son lieu 

de séjour favori et s’y fit inhumer en 1168. De multiples 

conflits, pillages et incendies ruinèrent le monastère. Il 

connut un renouveau en 1606 avec l’établissement de 

jésuites anglais qui y établirent un noviciat. Ils furent 

chassés de France en 1663. L’abbaye fut rattachée à 

l’évêché de Saint- Omer. L’évêque fit fermer le noviciat et 

détruire une partie des bâtiments. En 1792, à la Révolution 

française, le monastère fut vendu comme bien national, mais 

la démolition de la tour fut interdite car elle servait de repère 

aux navigateurs. 

 

  Tour-clocher inscrit monument historique  

   Site classé du mont de Watten  

 
Plan du fort  de Watten, 1728  

  

 

 
 

 Le moulin en pierre a été construit vers 1760 avec des 

matériaux en provenance de l’ancienne abbaye, à 

l’emplacement d’un moulin en bois. Construit sur les 

vestiges des fortifications non-recouvertes, détruit en 1940, 

reconstruit en 1987 et fonctionnant de nouveau depuis 1994, 

il se dresse fièrement sur son bastion, dominant la Plaine 

maritime flamande et l'Audomarois. 

 

 Le Moulin de la Montagne  

 
 

e moulin de la Montagne se dresse 
fièrement au sommet du mont à 72 
mètres d'altitude, sur les vestiges des 

anciennes fortifications en terre, et sur le 
bastion baptisé en 1796 « le Protecteur » 
par le capitaine Siret. Un moulin, d’abord en 
bois, apparaît sur les plans du fort de 
Watten de 1644, et une de ses poutres 
remonte à 1731. Propriété de l'abbaye de 
Watten, il fut reconstruit avec des matériaux 
provenant de la démolition de l'abbaye. On a 
effet retrouvé un fragment de statue en 
pierre blanche dans les matériaux de 
construction. Le moulin fonctionne jusqu'en 
1930, et le dernier meunier meurt en 1935. 
Une tempête enlève deux ailes en 1937, et 
lors de la Seconde guerre mondiale les 
allemands démontent la toiture et le 
mécanisme, pour en faire un observatoire. Il 
est inscrit comme monument historique en 
1977 et racheté en 1985 par la commune de 
Watten qui décide de le restaurer, avec la 
collaboration de l’Association Régionale des 
Amis des Moulins et de l’Association des Amis 

du Vieux Watten et de sa Région. Une 
nouvelle toiture a été posée en 1987, et des 
ailes en 1988. Un nouveau mécanisme a été 
installé en 1994, permettant au moulin de 
moudre du grain comme autrefois. 
 

  Moulin inscrit monument historique  
  Site classé du mont de Watten  
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L Perche de tir 

à l’arc à la 

verticale. 
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En haut, plan 

en coup du 

moulin, en 

bas, meules 

(Amis du 

Vieux 

Watten) 


